
EN VENTE
des meilleures manufactures du

CANADA ET DES ETATS-UNIS
Assortiment complet de poêles de tous 

genre et de tous prix.
A VENDRE PAR

LES

Nos. 114 RUE RIDEAU El 
75 RUE WILLIAMPAR

N.B.—On vient aussi de recevoir un 
assortiment complet de coutellerie, de fer
blanterie et de quincaillerie en général, 
mastique, vitres, huile américaine la 
meilleure du continent.

Tous les travaux de la ville qui me 
seront confiés, soit couvertures en mé
taux ; soit pour pose de fournaises à air 
chaux, à l’eau chaude, posage de tuyaux 
gaz et à l’eau, etc., etc., etc., seront 
exécutés â

JOSEPH TASSE

4ème EDI1IGN.

Deux volumes in 80 de 400 pa
ges chacun.

THES BAS PRIX.
Ouvrage et matériaux de lere classe. 

30 mars 1883.

L. A. Olivier$2.00
Ed. illustrée de 21 Portraits $3.00
Edition ordinaire AVOCAT.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau ei 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.

V& ARGENT A PRETER 
Ottawa, 3 janvier 1883.PREMIER VOLUME.

LA SANTE UN DEVOIR !
LA MALADIE US CRIME!

Biographies : Charles de Lan
glade, Jean-Baptiste Cadot, Char
les Réaume, Joseph Rolette, 
Jacques Porlier, Salomon Juneau 
— fondateur de Milwaukee, — 
Julien Dubuque —fondateur de 
Dubuque, Iowa,—Antoine Leclerc, 
Jacques Dupéron Baby, Joseph 
Rainville, Jean-Marie Ducharme, 
Louis Provençal, Jean-Baptiste 
Faribault, Jean-Baptiste Lefèbvre, 
Jean-Baptiste Perrault.

------DD------

Dr. BAXTER.
c.

CONTES LA

Dyspepsie, Perte «l’Appétit, 
Indigestion, Constipation 
Habituelle, Mal de Tele 

etc., etc., etc.

SECOND VOLUME.

Biographils Vital Guérin—fon
dateur de Saint-Paul, Minnesota, 
— Joseph Rolette, fils, Pierre 
Ménard, François Ménard, Jean- 
Baptiste Mallet, Joseph Robidou, 
—fondateur de Saint-Joseph, Mis
souri,—Louis-Vital Baugy, J. BJ 
Roy, Jacques Fournier, F. X. 
Aubry, Antoine Leroux, M. B 
Ménard—fondateur de Galveston, 
Texas,—Jean Baptiste Beaubien— 
l’un des fondateurs de Chicago—

PRIX, ÜS cto. la BOUTEILLE.
Vendu partout, el par C. 0. DACIER, 

Ottnwa.
15 mat 1883.

Prudent Beaudry, Gabriel Fran- 
chère, Pierre C. Pambrun, Joseph 
Larocque, Pierre Falcon. Louis
Riel. POMMADE

SUS BGALEEDITION ILLUSTRÉE

Portraits de Joseph Rolette, 
Salomon Juneau, Jean-Baptiste 
Faribault, Alexandre Faribault 
Vital Guérin, Joseph Robidou, 
Augustin Grignon, Louis-Vital 
B*ugy, L. X. Aubry, Prudent 
jwahœry, Victor Beaudry, Gabriel 
Franchere, Joseph LaRoc 
Louis Riel. Six autres gravures 
représentant le Tombeau de 
Dubuque, Saint-Boniface (Mani
toba), Chicago en 1830, et nne 
caravane attaquée par des Sauva 
ges.

Çontre la chute des cheveux et l. 
Calvitie.

îrevetée.à Ottawa et û Washington
que

$1.00 LA BOITE

Cette préparation est devenue le 
propriété du

Hair Renewer Company
dont le bureau principal est ?

Ottawa.

On pent se procurer cet ouvrage 
en s’adressant à l’auteur, M. Joseph
Tassé, Ottawa.
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CHEMIN DE FER
aCANADA ATLANTIC”

NOUVELLE
VOIE COURTE

ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Et tous les points à l’est.

CHANGEMENT D’HEURE.

A CONVOIS EXPRESS A 
" Tous Les Jours “

CHARS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonaventare, do Mont
réal. avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver
mont Central, et les trains du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritimes, et aux villes de 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany, et New-

A paitir du lundi, 
caleront comme suit ;
Partant d’Ottawa. 

8.35 h.ni.
5.00 p.m.

20 Août 1883. les trains cir-

Arr. ft Montréal. 
11.45 a.m. 
8.30 p.m.

Pr’t de Montréal. 
9.10 £a.m.
4.40 p.m.

Arr. a Ottawa. 
12.407.09 pan!* ,

Le temps moyen du trajet qui se fait actuelle
ment sur cette ligne entre Ottawa et Montréal, 
est de vingt minutes plus rapide que toute autre 
ligne. On ne proUame pas que les voitures do 
cette ligne smt “ les plus belles du monde ” ni 
gue les chars palais sont “ les plus riches qui ex
istent en Amérique mais les voitures pour les 

sagers sont neuves et reconnues co 
première classe. Les chars palais sont 
la Compagnie Pullman, dont la 
une garantie suffisante que les voyageurs y trou
veront tout le comfort et toute la sûreté désira-

Les convois qui partent d’Ottawa à 8,35 du 
in, n’arrêtent pas à Eastman, South Indian, 

Casse I man

mmo de 
ceux de 

réputation est

Ce
a ces endroits devront prendre le train qui part à
n’arrête qu’à ‘Alexandria entre le Ctiteau et 
Ottawa.

Tous les convois à passagers se rendent direc
tement à Montréal,, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Trône. Le départ des 
trains est réglé d’après l’heure do Montréal, 9 
minutes en avance sur l’heure d’Ottawa.
CHEMIN DE PREMIERE CLASSE

ET RAILS NEUFS EN ACIER
Les passagers pour le Sud et H’est changent de 

chars à la gare Bonaventure à Montréal où leur 
bagage est transféré sans frais extra et sans que 
lopassager ait à s’en occuper.

Le bagage est chéqué pour n’importe quel en
droit.

Les billets et tout autre renseignement peu
vent êtae obtenus aux bureaux du Grand Tronc, 
rue Sparks, et au dépét des biUets> rue Elgin.

D. C. LINSLEY,
Gérant.

E. C. WINNIE,
Agent gén. des passagers. 

Ottawa, 20 août 1883. lan.

Prix de l’Abonnement

Payable d’avance, par an •
Payable durant l’année....
J jiition hebdomadaire, par an........................

(Invariablement payable d'avance.) 
On peut aussi s’abonner pour six mois ou 

"trois mois.

4.00
.1.00

AU CLERGE
OTTAWl PLATING WORKS
Toute espèces d’ornements d’église, tels que 
VASES,

CALICES,
PA PESES,

CrBOIRKS,
CRUCIFIX,

OSTENSOIRS,
BURETTES. 

ENCENSOIRS 
CHANDELIERS,

Et autres ornements d’autels.

Calices et Ciboires dorés au 
vermeils, une spécialité.

Le seul établissement de ce genre à Ottawa

J. F. G ARROW,
170, RUE SPARKS

Ottawa, 29 janvier 1883. la.
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NOTRE-DAME DU SACRÉ-CŒDR
RUE RIDEAU, OTTAWA

La rentrée des élèves aura 
lieu,

9

4 SEPTEMBRE.
Sr Thérèse de Jésus.

Prix des Annonces

Première insertion, par ligne...................... «jv
Autres insertions, par ligne, tons lee • - « .. O#
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A long terme, conditions spéciales.

UN BANDIT ARABE voir rester plus longtemps dans 
le Kéronlis, où il prévoyait 
qu’on allait le traquer plus ac- 

"amais. et il se di-On vient enfin d’arrêter le fa
meux Bel-Bahi, le plus auda
cieux bandit que l’on ait vu de
puis lo igtemps dans la provin
ce d’Oran.

A l’âge de quinze ans, il était 
le chef des maraudeurs du douar 
des Ceni-Mgan, qui désolaient 
la région d’Aïn Temouchent. 
Puis il se lassa de la collectivité 
et se mit à opérer tout seul ; il 
ne tarda pas à se faire nne pla
ce très enviée dans l'honorable 
corporation des voleurs de grand 
chemin.

Quand il eut acquis une expé
rience suffisante, il entra délibé
rément dans la voix do Vassi- 
nr t, et si l’on était venu l’in - or- 
. ampre dans sa lugubre beso
gne, il aurait littéralement dé
peuplé les fermes d’Aïn Te mou
chent. En quelques mois, en 
effet, il a tué 4 colons et 7 Ara
bes, et beaucoup de noms étaient 
encore couchés sur sa liste de 
condamnés à mort. Il était au 
courant de tout, et dès qu’il sa
vait qu’un individu quelcon
que l’avait dénoncé ou s’é.ait 
plaint de lui, il prenait immé
diatement la résolution de l’as
sassiner.

U n jour, à dix heures du ma
tin, il osa se montrer dans les 
rues d’Aïn-Temouchent, où il 
était venu attendre un de ses 
ennemis pour le tuer. Recon
nu aussitôt, il fut poursuivi 
par un groupe de jeunes gens 
armés de fusils ; mais il les ga
gna de vitesse et parvint à so 
réfugier dans le massif monta
gneux et boisé qui lui servait 
de quartier général.

D abord, on envoya sur les 
lieux une cinquantaine de sol
dats, qui fouillèrent pendant 
quinze jours le massif Su Kérou- 
lis, son quartier général. Ce fut 
en vain, Bel-Bahi fut si bien 
caché par ses parents et ses smis 
qu’il échappa à toutes les re
cherches.

En désespoir de cause, on 
promit une prime de 4,000 
francs à celui qui s’emparerait 
du bandit mort ou vif, et à la 
troupe succédèrent une foule de 
chasseur d’homme attirés par 
l’app" t de l’a gent ou par le dé
sir de délivrer le pays.

Cette seconde campagne fut 
aussi infructueuse que la pre
mière, et on ne sait «-qu'elle au
rait été l’issue de cette lutte 
entre la population et le bandit, 
si ce dernier n’eût ten'é derniè
rement d’assassiner deux Arabes 
qui avaient donné des indica
tions sur le lieu de sa retraite. 
Mal lui prit de vouloir se ven
ger ; les deux Arabes, quoique 
blessés, tirèrent trois coups de 
fusil sur Must apha-bel-Bahi, qui 
fut atteint assez grièvement.

Sous la morsure du plomb, il 
tomba deux fois à terre, et il 
est probable que les deux Arabes 
en question s’en seraient empa
rés facilement s’ils eussent osé 
le poursuivre. Mais Bel-Bahi, 
quoique blessé, leur inspirait 
une terreur profonde, et ce sen
timent les tint cloués à la porte 
de leurs tentes,

D’un autre côté, le bandit, en 
très piteux état, ne crut pas dé-

tivement que i 
rigea du côté du Maroc.

Prévenu de cette fuite, le caïd 
Bougedra, d’Aïn Temouchent, 
partit à cheval et fit diligence 
pour arriver avant lui à Oudje-
da.

Il engagea immédiatement 
des pourparlers avec Famel.haut 
fonctionnaire marocain, très dé
voué à la France, et obtint de 
lui que Bel-Bahi fûtt arrêté en 
mettant le pied sur le territoi
re du sultan de Fez.

Aujourd’hui le féroce assas
sin est sous les verrous, et ses 
onye victimes ne tarderont pas 
à être vengées.

UN ARBRE MEKYEILLEBX

L’arbre vache croît dans l’A
mérique tropicale.

Son aspect n’offre gnères d’at
traits et représente la tristesse 
dans toute son acception. Taille 
élevée, feuilles dures, grosses 
racines rampant sur le sol sans 
pouvoir le pénétrer profondé
ment, tel est l’ensemble. Des
séché par un soleil torride, il pa
rait s’endormir du sommeil éter-
nel.

Mais les nègres savent à quoi 
s’en tenir sur cet aspect trom
peur qui cache un trésor véri
table. Aussi, dès l’aurore, mo
ment de la journée où la nour
rice est le mieux disposée, ils ar
rivent auprès de l’arbre, placent 
de grandes jattes sons de petites 
incisions pratiquées avec ména
gement, et le lait végétal jaillit 
dans les récipients.

Ce lait végétal, assez sembla
ble à celui de la noix do coco, 
jaunit à l’air et s’épaissit, for- 
rnanu une crème dont les indi
gènes confectionnent des froma
ges.

Si l’on place ce lait sur le feu, 
il imite en tout point son com
père, le lait de vache, et saute 
hors du vase dans lequel on le 
torture.
iJJLa quantité de lait végétal 
qui découle des mamelles de 
l’arbre est tel nous affirme un 
voyageur qu’un jour l’nn deux 
ayant été abattu près d’n . cours 
d’eau, rendit les eaux de celui- 
ci toutes blanches.

Ce voyageur venait-il dos ri
ves de la |Garonne ? Nul ne le 
sait.

Un autre affirme que cette sé- 
velactée, noffensive en faible 
proportion, causerait, prise im
modérément de graves désordres 
dans l’économie animale, et 
ajoute qne les Indiens se mon
trent sobres de cette friandise.

Ce suc, du reste, est d’une 
saveur très agréable.

PIANOS HEINTZMAN, 
carrés et droits, 

ORGUES-HARMONIUMS 
Bell et Karn,

Tabourets, Couverts de Pianos, 
En vente chez

Workman, Bush kt Gib, 
158. rue Sparks.

—M. Laurent Duhamel a tou- 
ours à son étal des saucisses, jam- 
Dons fumés et volailles, etc., à bon 
marché.

garnir a 
dans la

ire.

tord

1883,
suit :

Express

lO.OOp.m 

6.30 a.m

lO.OOp.m 

6.30 a.m

Passagers 
lais et des 
Trains de

t de Mont-

l’heure de

de fer du 
;r Canada

c.
Nos. 143 
Windsor,

.int-Louis.

endant.
tu

ffTl

ition

ma

M
EZINA)

iBX
in gént-m 
rtiment d<- 
i or et en
lies, 6pin- 
tc., à des

îr et répa- 
oudra bien

SA
IEX,
Boydeu
<L.)

UDRE
i Machines

IIUIIEM
s, compre-
pxliqne)
•il, Wau*

ibrique)

2.

udre avec 
dur.

• pour es
i.

:tl>
i.

ta

• - ' . ' ’•

Ottawa et Hull, 27 Septembre 18833e année No. 229

LE CANADAX
11

H

JOUENAL QUOTIDIEN

BUREAU: No. 624, RUE SUSSEX.

z
- Q

♦

>
. - -=

ar
X

-i

U
4L

r

ï-



ajaaaaa»^
*

'tV
1 r'

LE CANADA, 27 Septembre 1883
ï

Etats-Unis. C’est là le salut de la 
nationalité.

En lisant les résolutions adoptées 
à la convention de Boston il est 
évident que nos frères des Etats- 
Unis comprennent toute l’impor
tance qu’il y a pour eux de conser
ver leur langue et leur religion, et 
le Canada ne peut qu’applaudir aux 
efforts que ses enfants font aux 
Etats-Unis pour arriver à ce but.

Voici les résolutions adoptées à 
la convention de Boston :

“ Considérant que la langue fran
çaise, son usage et sa conservation 
dans nos familles est la condition 
indispensable de notre existance 
comme race canadienne irançaiee, 
il est

Résolu, que nous recommandons 
fortement qu’elle soit parlée dans 
les familles et que les écoles fran
çaises soient fondées dans chaque 
localité et que les parents se fassent 
un devoir d’y envoyer leurs en
fants.”

" Considérant que le rôle de la 
race française en Amérique dépend 
de notre éducation et de nos aptitu
des à devenir citoyen il est

Résolu, que nous recommandons 
vivement, pour obtenir ce but, l’é 
tude de notre histoire, la lecture de 
la bonne presse française ; enfin, de 
se souvenir toujours de la dignité 
de notre mission comme peuple.”

Si j’ai cité ces résolutions c’est 
qu’elles s’appliquent avec autant de 
force, si non plus, à la ville d'Otta
wa et à la province d’Ontario.

La race française s’avance à 
grands pas dans la province d’On
tario, mais pour obtenir l’influence 
à laquelle elle a droit, il faut qu’elle 
conserve sa langue et toujours se 
souvenir de sa mission comme peu
ple. Et le moyen est indiqué dans 
la dernière des résolutions citées 
plus haut. Parlons l’anglais dans 
le commerce quand c’est nécessaire ; 
lisons aussi ce qui peut être utile 
dans les publications anglaises, 
mais le grâce continuons à parler 
français dans les familles, et rece
vons un journal français qui 
saura nous rappeler constamment 
m s devoirs comme citoyen cana 
dion-français.

sès à Ostpnde. Survient un couple 
anglais, et la femme désignant le 
roi, dit am mari : “ the king.”

L’Anglais se poste nravement de
vant le roi, tire des profondeurs de 
“ poche une poignée de monnaie, 
prend une ièce d’un franc et, re
gardant tour à tour le roi et sa 
pièce, s’écrie enfin : il Uh ! y es, the 
king.”

Le roi a beaucoup ri de cet inci-

Le comité des cotisations a déci
dé, hier soir, de "présenter pour 
l’approbation du conseil lundi pro
chain un projet d’une très grande 
importance pour Ottawa.

Un orphelinat agricole sous la 
direction des révérends frères Trap 
pistes a été ouvert à Wentworth 
dans le comté d’Argenteuil. On y 
a envoyé, hier, six orphelins de 
Montréal, âgés de 12 et 14

fois il a été prouvé que la plus 
grande cause des maladies prove
nant des voyages était due aux 
efforts faits pour ne pas manquer 
le train ; ce qui revient à dire que 
pour les voyageurs comme pour les 
sédentaires, il faut faire toute chose 
en temps et avec régularité.

—Le Moniteur du Commerce.
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Voici en quels termes la Minerve 
annonce l'élection de l’honorable 
M. Mousseau :

“ Le triomphe remporté hier par 
l’honorable M. Mousseau est décisif ; 
il donne la mesure dis hommes et 
des partis.

Il prouve aussi qu’un parti qui 
a des idées droites est compris de 
tous les 1 onnêtes gens et qu’à un 
moment donné les croyances et les 
races savent se rencontrer sur un 
terrain commun.

Les libéraux restent à peu près 
ce qu’ils étaient ; les castors sont 
pulvérisés, et le parti conservateur 
conserve la confiance du peuple.

Il est si facile de crier ! M. Beau- 
bien, qui a voulu se constituer 
chef de bande, a poussé l’Etendard 
et M. Trudel aux violences les plus 
injustifiables. A les lire, nos mi
nistres n’étaient plus que des bri 
gands et des voleurs. Ils ont fait 
l’élection avec ce cri énervant que 
le reuple était volé. Ils étaient 
chez eux, dans les meilleures con
ditions possibles. Le comté de 
Jacques Cartier n’a jamais été un 
comté très sur ; tour à tour libéral 
et conservateur, il donnait des ma
jorités indécises ; l’honorable M. 
Mousseau y était, à proprement 
parler, un étranger..........

Espérons que l’élection d’hier 
sera un avertissement suffisant 
aux fauteurs de désordre. Le parti 
conservateur ne veut pas de divi
sion dens son sein. Il a pu se pro
duire des divergences d’idées sur 
quelques grandes questions. Les 
dissidents ont montré leur honnê
teté en faisant valoir les raisons 
publiques qu’ils croyaient justes. 
Depuis que ces questions sont tom
bées dans le domaine des faits 
accomplis, les convaincus ont laissé 
le passé là pour continuer à s’occu
per du parti sans la moindre idée 
d’iutérêts personnels

Quelle différence entre la con
duite de ceux ci et celle de l’hono
rable M. Beaubien.

Pendant que M Beaubien n’a 
jamais manquer une occasion de 
dénigrer ses chefs et de diviser le 
parti, les autres ont tenu une con
duite loyale et patriotique et ont 
donné à leur parti l’exemple d’une 
grande modération. Il y a de ces 
misères intimes qui s’oublient dans 
un parti ; car entre gens qui sa
vent discuter en face, on se respecte 
toujours et l’on s’estime ; mais le 
mépris est dû à ceux qui frappent 
déloyalement.

TEMOIGNA"lii CONVAINCANT
dent. ans.

Je me suis démis l’épaule à la suite 
d’une chute, le 5 octobre 1881. Les doc
teurs furent appelés, mais ne purent re
mettre mon bras à son état naturel. Après 
121 jo.irs de souflraiices atroces, j’allai à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis, le 
médecin réussit à me remettre le b *as en 
position, mais les nerfs étaient tellement 
contractés que je ne pouvais plus que plier 
mon bras à ang e droit. Les nerfs pa
raissaient être en lil d’acier ; j’appliquai 
tous les remèdes ordinaires, de l’alcool et 
du vinaigre, du Brandy et de l’arnica, 
mais sans aucun effet marqué. Nous 
avions une petite quantité de votre arnica 
et Uniment d’huile. C’est le remède qui a 
donné les meilleurs résultats. Je ne l’ai 
trouvé que dans une pharmacie et en petite 
quantité, et ayant demandé aux pharma
ciens pourquoi ils ne gardaient pas ce re
mède ; “ Eh bien, me répordireut-ils, nous 
ne savions pas que ce remède avait au
tant de valeur. ” Ils ont été tellement sa- 
VFfaits de mon témoignage que depuis ils 
en ont acheté et en ont v:ndu des quan 
tités. Mais comme je ne pouvais attendre, * 
vu que l’on parlait déjà de me mettre sous 
l’influence de l’Ether pour opérer sur mon 
bras et uétendre les nerfs. J’ai préféré 
vous écrire immédiatement pou." vous de
mander de menvo/er s*x boute il'es, mais 
avant que la seconde fut épuisée, les nerfs 
étaient défendus et je pouvais me servir 
de mon bras avéc facili.é e. sans douleur.

Permettez moi de vous dire que nous 
■ mus servons habituellement de votre ar- 
n-ca et liniment d’huile comme remède 
pot,n les brfilures, écorchures, entorses, 
maux de reins et en pé iôral pour toutes 
les maladies externes et cela avec de 
meilleures résultats qu’aucun remèd«e ne 
peut donner. Mon médecin donne son en
tière app obat:on à ce remède.

Vol e -out dévoi é,
Revu. D. Gooiue,

Pembroke, N. H.

LUDOVIC.
Le chemin de fer Union Jacques 

Cartier, qui n’est qu’un raccorde
ment entre la ligne du Pacifique et 
celle du Grand Tronc, est terminé 
jusqu’à la jonction avec le Pacifi
que ; mais le Pacifique refuse de 
laisser faire la connection.

If parait que le Grand Tronc ne 
s’est pas conformé avec la loi en ce 
qui concernent le dépôt des plans 
et livres de renvoi, etc.

L’affaire sera probablement por
tée devant les tribunaux.

COURRIER DU JOUR
\

Le département des postes des 
Etats-Unis s’est adressé au départe
ment d ‘s postes à Ottawa pour se 
renseigner sur le fonctionnement 
de nos caisses d’épargne.

Son Excellence le gouverneur 
général et Son Altesse la princesse 
Louise quitteront Ottawa le 14 
octobre pi ochain. Sur la route ils 
feront leur visite d’adieu à Mont 
réal et partiront de Québec après 
l’arrivée de lord Lansdowne.

Voici l’état de la votation dans le 
comté de Jacques-Cartier :

Majorités
Mousseau Descarries

Buffle 
pédiés c 
pour l’E 
ExcelleiSt-Laurent " 121

Ste-Anne 
S te Geneviève 
Ile Bizard 
Pointe Claire 
Lachine

14

} Persot 
nier est 
Desjard 
est en ci 
à l’hôtel

—Uni 
“ Rem'ed 
liver la 
dvspeps: 
pharma-

Carleh 
de comti 
aujourd 
du cornt-

Voyag* 
Murray 
brés de 
des eng= 
chantier

—Sire 
lage. 1 -i 
fants —21

52 *Le correspondant du Globe à Ot
tawa télégraphie à son journal 
tout ce qui lui passe par la tête. 
Hier, c’était sir John qui se reti
rait pendant qu’il est encore 
tout puissant, aujourd’hui c’est 
l’honorable M. Caron qui veut 
obtenir une place de juge, et de
main ce sera un autre. Il est inu 
tile de dire qu’il n’y a rien de vrai 
dans toutes ces nouvelles.

63
14

Total 187 77
77

Maj.M.Mousseau 110

Nouvelles Générales
Un enfant torturé

Mme Launey, âgée de 29 ans, de 
meurail, avec ses trois enfants, 4 
rue Mollet à Paris ; mais les voisins 
s’étant plaints d’entendre les cris 
constants de l’ainê des enfants, 
Georges, âgé de cinq ans et demi, 
qui était roué de corps par sa mère, 
la concierge dut donner congé à 
cette locataire.

La dame Launay alla alors habi- 
biter, 19, rue Brochant, et là son 
fils fut plus maltraité que jamais ; 
samedi dernier, cette misérable 
imagina d’attacher au p:ed de son 
lit l’enfant avec une grosse corde, 
qui lui servait depuis longtemps à 
le frapper

Elle partit alors, après avoir placé 
devant le pauvre petit, du pain et 
de l’eau, qu'il ne pouvait atteindre. 
En sortant, elle raconta à ses cama
rades, qu’elle venait de corriger 
Georges.

Cependant, une ancienne voisine 
de Mme Launay, Mme Bat, vint lui 
rendre visite et fut à un tel point 
indignée de l’état dans lequel elle 
vit l’enfant, qu’elle redescendit pré
cipitamment et fit dresser imméj 
diateinent une plainte par les 
locataires de la maison, déjà té
moins des faits monstrueux com
mis par la marâtre.

Au reçu de cette plainte, le par 
quet donna ordre à M, Gilles, com
missaire de police du quartier des 
Batignolles, d’aller cous.ater le fait. 
Celui-ci s’y rendit, accompagné du 
docteur Morand, et ils constatèrent 
des blessures assez graves faites sur 
le crâne et sur toutes les parties du 
corps de l’enfant, qui a été confié 
aux soins de l’Assistance publique.

La mère a été arrêtée.
Char dortoir

Les voyageurs nous sauront gré 
de leur indiquer comment il doi
vent se coucher dans un sleeping 
car, et s’ils doivent placer leurs 
pieds ou leur tête du côté de la lo
comotive. La qu stion est plus sé 
rieuse qu’on ne le croit, et a attiré 
[’attention des plus hautes sommités 
médicales, et le verdict presque gé 
néral a été qu’il était préférable de 
mettre les pieds du côté de la loco 
motive. Une question plus impor
tante, parcequ’elle touche un plus 
grand-nombre de voyageurs, a été 
également traitée, celle des voya
geurs obligés de voyager le dos 
tourné du côté de la locomotive ; 
selon les savants modernes cette 
position est des plus nuisibles à la 
santé. Un voyageur parcourant 
environ 48,000 milles par an et 
ayant choisi cette position par goût, 
a été atteint d’une maladie nerveu 
se des plus sérieuses, et n’a recou 
vré la santé qu’après avoir changé 
ses habitudes de voyage. Toute-

i
M. Barwick, avocat de M. Plum 

mer, candidat à Algoma, a adressé 
au gouvernement d’Ontario une 
demande régulière de placer des 
bureaux de votation là ou la loi l’or
donne et là où il y a des électeurs. 
M. Barwick dans sa lettre men
tionne particulièrement l’île Cock- 
burn, où il y a 150 électeurs et où 
il n’y a pas de bureau de votation, 
puis la baie Nepigon et Batcliewa- 
nmg. Les électeurs de ces endroits 
auront au moins 50 milles à faire, 
et pour plusieurs par eau, avant 
d’atteindre un bureau de votation, 
Tandis que dans l’île Manitoulin, 
où demeure le candidat grit, M’ 
Lyons, on a placé quinze bureaux 
de votation, bien que la loi n’en 
accorde que sept à cette île. C’est 
ainsi que les grits entendent res
pecter le suffrage électoral.

La chambre provinciale aura à 
juger ce déni de justice à la pro
chaine session.
Algoma a lien demain.

Ayant souffert du Rhumatisme pendant 
longtemps, on m a co.iseillé de faire l’es
saie de votre Arnica et liniment d’huile 
La prem’ère application me donna un sou
lagement immedia , et maintenant je suis 
capabla d’agir à mes affaires, grâce à votre 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. DickiSon,

218 rue Su Constant, Montréal.
En vente chez C. ). üacieh, rue Snssex, 

Ottawa.
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Encourageons aussi les efforts 

que font nos compatriotes dans le 
commerce et l’industrie. Nous 
avons beaucoup à nous reprocher 
sous ce rapport. Il paraît que nos 
pères les Français ont beaucoup à 
se reprocher sous ce rapport, si j’en 
juge parce que je lis dans une cor
respondance adressée de Paris à la 
revue Les Deux Mondes, publiée à 
Buffalo :

Qu’un Français, dit le correspon
dant, invente quelque chose, nous 
le prenons en pitié, nous le rail
lons, nous rions de lui. L’imbécile 1
..... Il crèvera de faim à côté de
Sun invention avant de trouver un 
commanditaire qui lui avance dix 

Mais qu’un Américain, un 
Anglais ou un Allemand reprenne 
l’affaire. Ah 1 le tableau change. 
Les souscriptions affluent. Les usi
nes s’élèvent comme par enchante
ment, et le gouvernement s’em
presse d’octroyer la croix de la 
Légion d’honneur au plagiaire exo
tique, tandis que l’inventeur fran
çais, ruiné et failli, va crever de 
honte et de faim dans quelque 
bouge.

Voilà une chronique assez sê 
rieuse, n’est-ce pas î Pour dérider 
un peu mes lecteurs, je leur livre 
les deux faits suivants :

La marraine a donné une petite 
st.it.ueUe en terre cuite à son filleul 
pour sa fête.

—Tu n’as pas l’air content de 
mon cadeau ? lui dit elle. Elle est 
pourtant très jolie, cette terre cuite.

—Oh 1 oui, marraine, mais j’au
rais mieux aimé une pomme.. .cuite.

; Couven 
couvent 
parent at 
pompe la 
arrivera 
adresse s 
Ste-Théri
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CHRONIQUE L’AMI IH S PAUVRES.

CET AMI EST LE""Je suis heureux de pouvoir com
mencer ma chronique en annon 
çant un triomphe pour la cause 
conservatrice dans la province de 
Çjpùbcc, en la personne de l’hono
rable M. Mousseau qui a été élu, 
hier, dans le comté de Jacques- 
Cartier par une majorité de cent 
neuf voix. La lutte a été rude mais 
le triomphe n’en est que plus écla
tant, car M. Mousseau avait à com
battre deux factions qui ont remué 
ciel et terre et uni leurs forces pour 
le vaincre. Mais heureusement que 
le parti conservateur est encore 
assez puissant pour résister à ces 
assauts, puisqu’à lui seul il peut 
réunir un plus grand nombre de 
votes que les rouges et les mécon 
tents qui se disent conservateurs.

L’élection dans Maxinu 
la beauté 
cette dei 
peut l’avi 
de la Loii 
ce qui j 
cœur ?

Elocutù 
bright a 
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sévère rej 
les a libér 
se conduii

PAIN KILLEB
DE PERKY DAVIS.

-fpRIS INTERIEUREMENT, i 
guérit la Dyssenterie, le Choiera 

la Diarrhée, les Crampes et les Dou
leurs d’Estomac, les maladies du Foie, 
la Dyspepsie, les Indigestions, les 
Rhumes Soudains, la Toux, etc.

MPLOYÉ À L’EXTERIEUR, 
il gucrit le Panaris, les Enge

lures, les Entorses, les Ulcères, les 
Brûlures, la Rhumatisme, le Neural- 
gics, les Douleurs dans les Membres 
et les Jointures, etc., etc. •'

PETITES NOTES

Le prince George de Galles est 
allé visiter, hier, les chutes Niagara.

La nomination dans le comté de 
Lunenburg, N -E., aura lieu le 3 
octobre et la votation le 10 du 
même mois.

1

1so as.

Les trains marcheront au com
mencement de décembre sur tout 
le parcours de l’embranchement 
St-Charles. En vente chez tous les Pharmaciens 

35c. et 50c. lu Bouteille. 
"v-i'rencz Garden"'; Imitations."^-Les travaux sont commencés sur 

l’embranchement de l’Intercolonial 
qui doit se prolonger jusqu'au 
quai de la Rivière du Loup.

M. C. B. Rouleau, magistrat sti- 
pendiaire à Aylmer, a été nommé à 

charge s unblable a Battleford,

Nouvel Etablissement
m

LUNDI, 24 SEPT.,
Il n’est pas encore trop tard pour 

parler à mes lecteurs de la belle 
convention des Canadiens-français 
tenue à Boston les 18 et 19 courant. 
Le Canada.suit avec le plus grand 
intérêt le développement de la race 
française aux Etats-Unis. Nous 
nous intéressous à ces branches du 
rameau canadien qui fleurit sous 
d’autres deux et nous comprenons 
toute la valeur des conventions 
annuelles de nos compatriotes aux

J’ouvrirai unune
territoire du Nord-Ouest.

Les dernières tempêtes des équi
noxes a causé des ravages dans 
plusieurs parties du monde, sur
tout en Irlande où une grande 
partie des moissons a été détruite,

M. Labrosse, député de Prescott, 
a eu une entrevue satisfaisante 
avec le ministre des travaux pu
blics au sujel du creusement du 
chenal de la rivière à l’Orignal.

8 Coupe d 
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Ho. 457 Eue SUSSEX.
Une visite oat respectueusement sollicitée.

Le roi des Belges se trouvait der
nièrement sur la terrasse des cour- 4. LALONDK.
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Concert et bazar—Le corps de 
musique de Hull donnera un con
cert dans la salle du collège, la 
semaine prochaine, et le hazar 
commencera quelques jours plus 
tard.

Vandelia — M. Joseph Leblanc et 
Joseph A. Dumoulin ont ouvert un 
restaurant de première classé sous 
le nom de Restaurant Vandelia, au 
coin des rues Water et King.
• Les consommateurs trouveront 
toujours à ce restaurant des liqueurs 
de première qualité et cigares de 
premier choix. Une salle de danse 
est attenante à l’établissement. Les 
amateurs de musique et de chant 
auront un piano à leur disposition.

Jeu de balle—Le club de base 
bail d’Ottawa a lancé un défi au 
club Pastimes, d’Ogdensburg.

Comité—Le comité des travaux 
de la corporation s’est assemblé, 
cette après-midi, à l’hôtel de ville

—N. A. Savard vient de recevoir 20 
tonnes de mêlasse Barbarie de première 
qualité qu’il vendra à bon marché, l’ayant 
achetée avant l’augmentation de cinq cents 
par gallon.

Dramatique—Baker et Farron, les 
comédiens de renom des Etats Unis, 
donneront deux représentations à 
l’Upéra, vendredi et samedi.

L’aqueduc — Les pe -sonnes en
dettées envers le bureau de l’aque
duc se plaignent qu’on leur enlève 
l’eau pendant la nuit.

Allez an meilleur marche 
pour les livres et articles <l’e- 
cole. Chez P. C. Guillaume, 
No. 455 rue Sussex.

Buffles— Deux buffles ont été ex
pédiés de Winnipeg, lundi dernier, 
pour l’Ecosse, à la demande de Son 
Excellence le gouverneur-général.

Personel—L’honorable juge Four
nier est arrivé à Ottawa, hier. M> 
Desjardins, M. P., pour Hochelaga, 
est en cette ville depuis hi r et loge 
à l’hôtel Russell.

CHINA TEA HOUSEa •
59, Eue RideauTémoignage d'estime—M. William 

Curran, trésorier du club de base 
bail d’Ottawa, a reçu de la part des 
membres du club, comme marque 
d’estime, une magnifique canne en 
ébène.

Restaurant Irtquois — Tel est le 
nom d’un restaurant tenu par M. 
Gédéon Gratton, près de la gare 
Union, Chaudières, où l’on peut se 
procurer des repas à très bon mar
ché, et les meilleurs liqueurs. C’est 
certainement l’une des hôtels la 
mieux conduits sous tous les rap
ports, car M. Gratton, le proprié
taire, et M. Paré, savent très-bien 
recevoir le public voyageur.

Hippique—Une course de cinq 
milles a eu lieu, hier après-midi, 
au Dominion Park, rue Bank. Le 
cheval de M. Hutchison, Topsy, a 
gagné la course en 21 minutes et 
50 secondes, contre son adversaire, 
Percheron

Très avantageux —
“ Amers Indigènes ” 
ment laxatifs, ceux qui souffrent de 
constipation habituelle trouvent un 
grand avantage à prendre réguliè
rement de ces amers, qui entretien
nent les intestins en bon ordre, par 
cela même qu’ils facilitent la diges 
lion.

mmerce.
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COUR DE POUCE mG; il1 Présidence du juge O’Gara J
Joseph Lefebvre, accusé de désordre siu 

la rue Cumberlad, à 12 heures du soir, 
est condamné à $1 d’amende et $1 de 
frais ou vingt-quatre heures de prison.

William Macfarlane, accusé d’avoir 
causé du dommage à la propriété de M 
Laflamme, est coddamné à payer le dom- 

ge et $1 d’amende et $1 
huit jours de prison.

Une nouvelle accusation contre Malony 
est renvoyée à demain.

Mary McDermott, ivresse et vagabon- 
ddge, est condamnée à huit jours de pri
son aux travaux forcés.

O. Liberty, accusé de voies de fait 
sur la personne d’un nommé Bédard, aux 
sciaries McLaren, est acquitté faute de 
preuve.

Onézime Turcotte, accusé d’avoir as
sailli un jeune homme du nom de Bazana, 
sur la rue St-André, est renvoyé en prison 
jusqu’à demain afin d’avoir le témoignage 
du médecin.

■k
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MARCHE D’OTTAWA Sirop des Enfants du Dr Goderre
Ce sirop est prépa
rée avec l’approba
tion des professeurs 
de l’Ecole de Méde
cine et de Ohlruns 
gie de Montréal, 
Faculté de Médeci. 
ne de V Université 
du Collège Viofto*

GRANDE
—Une cuillérée à dessert du 

“ Remède du Dr Se y ” suffit pour ac
tiver la digestion et prévenir la 

En vente chez tous les

FARINES
Farine forte de boulangers

par baril............................
Farine extra..........................
Farine de ^arrasin................
Farine d’avoine....................
Farine de blé-d’inde.......... .

REDUCTION1 ..$ 6 25 à 6 75 
.. G 25 à G 75 
.. 4 5(1 à 4 75 
.. 4 00 à 5 00 
„ 4 00 d 4 25

dyspepsie, 
pharmaciens.

Carleton—Le comité des finances 
de comté de C irleton s’est assemblé, 
aujourd’hui, à la salle de la cour 
du comté.

Le marché d’Ottawa—Nos lecteurs 
en consultant le tableau du marché 
d’Ottawa que nous publions dans 
une autre colonne, verront les 
changements survenus dans le prix 
des denrées depuis la semaine der
nière. Les pommes de terre et le 
mouton ont baissé quelque peu, 
mais le foin et la paille tendent à la 
hausse. Les marchés ont été abon
damment pourvus pendant toute la 
semaine.

—M. Joseph Senécal, entrepre
neur de pompes funèbres, rue Ual- 
housie, vient de faire l’achat d’un 
magnifique corbillard, monté en or, 
pour les enterrements des enfants. 
M. Senécal a le plus bel assortimen 
d’Ottawa en fait de corbillard, cer
cueils, habillements de deuil, orne
ments de chambres funèbres avec 
chandeliers et crucifix montés en 
or et en argent. M. Senécal mérite 
l’encouragement du public d’Otta
wa et de ses environs

SUR LES
PARAPLUIE f»,

CAPOTS «JP
GRAINS

Blé du printemps le mi not.... 1 25 à 1 35 
Blé d’automne
Avoine............
Blé-d’inde.......
Pois..................
Fèves...............
Sarrasin..........
Orge................
Seigle..............

m la.: m Le sirop des en$ 
fantsest supérieur 
à toutes les prép*» 
rations calmante# 
offertes aux mère# 

de famille pour conserver la santé de leur# 
peut être donné avéc la plan 

grande confiance aux enfants dans les cas 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyssenteri% 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux, 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop du Dr Godbrri et 
n'en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Etats 
Unis,

1 35 A 1 40
38 à 40
65 à 70
78 à 80
70 à 75
60 à 65
65 à 75
75 à 80

-mmCirculaire de Caoutchouc
CHEZVoyageurs — Les^hôlels de la rue 

Murray et St-Patrick sont' encom
brés de voyageurs qui attendent 
des engagements pour monter en 
chantier.

—Sirop du Dr Coderre pour sou
lage. 1 ,s douleurs des jeunes en
fants —25e. par bouteille.

Jeu de crosse—Le club de crosse 
Metropolitan d’Ottawa est parti pour 

, Renfrew, hier matin, et a joué une 
partie de crosse avec le club de 
Renfrew. Les Metropolitans ont 
d’Ottawa ont remporté la victoire.

Avis—Pour le mal de dents, les 
brui 1 '.s, les coupures et le rhuma
tisme, r.'vvez vous du Pain Killer 
de Dav.s Voyez l’annonce dans 
une autre colonne.

Couvent Rideau—Les élèves du 
couvent de la rue Rideau se pré 
parent activement à célébrer avec 
pompe la fête de Ste-Thérèse qui 
arrivera dans quelques jours. Une 
adresse sera présentée à la Sœur 
Ste-Thérèse en cette circonstance.

H.
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enfan is ;

128. Rue RideauLÉGUMES
Patates, la poche...................
Navels, le minot...................
Betteraves...............................
Choux, la douzaine...............
Œufs........................................

50 à 50
15 à 20
00 à 00
25 à '50
19 à 20

P. S.—i/as-m liment «tes <'lia- 
pe tux Automne e*t de* plus 
complota*

Sept. 188

é,
;PRIX, 85 CU. LA BOUTEILLE,

Seul propriétaire,
B. E. MoGALE, Chimiste.

Montréal

L-éal. 
e Sussex,

la
* VOLAILLES Pi ules de Noix Longues Composées;25 à 40 

50 à 70 
1 00 à 1 25 
1 00 à 1 25 

00 à 00

Poulets, le couple
Poules.....................
Canards ................
Dindes, la pièce... 
Oies.........................

1883 la.ne McOALE
Recouvertes finw—rus -V" nuiL» m Le plusgrand remède Américain 

'■outre le RHUME, LA TOUX, L’ASTH
ME, LA BRONCHITE, L’EXTINCTION 
DE VOIX, L'ENROUEMENT ET LES 
AFFECTIONS DE LA GORGE

Prépart avec la meilleure gomme d’épt- 
nelte rouge (goût délicieux) balsamique, 
adoucissant, expectorant et tonique. Su
périeure à n'emporte quelle médecine 
offerte pour la guérison des affections 
ci-dessus énumérées. Combinaison scien
tifique de la gomme qui suinte de l’épi- 
nette rouge—sûrement ta gomme brute 
du plus grand prix 
médecine.
Tout li 

inonde a 
entendu 
parler des 
effets pro-

ff'j-,.■ ■ ~ y't • -m: „

Pour la guéri
son certaine de 
toutes les affeo 

Kg lions bilieuses, 
* I torpeur du foie, 

g maux de tête, 
U in di ges lions, 

fa étourdissements 
jafet de toutes les 

malaises causés par le mauvais fonctionne 
ment de l’estomac.

Ces pilules sont fortement recommandéte 
comme étant un des plus sûrs et des plus 
efficaces remèdes contre les maladies plus 
haut mentionnées. Elles ne contiennent 
pas de mercure ni aucune de ses prépara
tions. Tout en ôtant un puissant purgatif.

administre dans n’importé 
quel cas, elles ne contiennent aucune de 
ces substances délétères qui pourraient les 
rendre préjudiciables à la santé des enfants 
ou des personnes âgées. Les Pilules de 
Noix Longues Composées, de McGale, sont 
préparées avec soin, avec un extrait con. 
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec d’autres principes végétaux, de ma
nière à les placer au premier rang parmi 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pré
sent offertes au public.

VIANDES
Bccuf, les 100 livres
Lard..............................
Veau (au quartier) .. 
Mouton do

5 50 à 6 50 
8 00 à 8 50 

06 à 07
8 à 10

Sérieux accident—A dix heures ce 
matin, un accident sérieux est arri
vé aux scieries de M. McClemont à 
New-Edingbuég. Un jeune homme 
du nom de Joseph Lefebvre, âgé de 
12 ans est tombé accidentellemant 
dans un trou au-dessous des roues, 
et a eu le bras droit et une partie 
de la jambe droite enlevés. Ceux 
qui se trouvaient près de là ont 
arrêté les machines et ont retiré le 
jeune homme presque mort. Le 
malheureux a été transporté à l’hô
pital général, rue Water. M. le Dr 
Provost assisté du Dr Robillard ont 
fait l’ampution *à midi.

r /

DIVERS

m
• eurre, 'a livre............
Fromage.........................
Suif brut, la 1 vre..........
Suif fondu......................
Saindoux........................
Sucre d’érable..............
Laine............................... .
Foin, la ton ne.. «........ .
Paille......... ........ ..............

18 à 22 
12 à 15
5* à 6

4 !» 10
15 h 16
10 à 12 
00 à 00 

..... 8 00 à 9 00 

.... 6 00 à 7 00H pour tes fins delà
IT.S.

Dans cette 
prépara
tion la 
gomme ne 
se sépare 
•'amais et 
ses propri
étés anti. 
spasmodi
ques, bal
samiques.

pouvant être
Maxime—Si j’avais à choisir entre 

la beauté et la bonté, je prendrait 
cette dernière, car la beauté on 
peut l’avoir artificiellement à l’aide 
de la Lotion Persienne, mais qui est- 
ce qui peut cacher un mauvais 
cœur ?

Elocution—M. le professeur Bon- 
bright a donné, hier, au couvent 
de la rue Gloucester, une séance 
dans laquelle il a montré toutes les 
ressources de son talent dans l’art 
oratoire et l’élocution. Plusieurs 
élèves du couvent prendront des 
leçons du professeur Bonbright.

—N. A. Savard vient de recevoir 20 
tonnes de mêlasse Barbarie de première 
qualité qu’il vendra à bon marché, l’ayant 
achetée avant l’augmentation de cinq cents 
par gallon.

Gamins—Le chef de police Grant 
a arrêté, hier soir, près de l’hôtel- 
de-ville des gamins qui se querel 
laient. Après leur avoir donné une 
sévère réprimandé, le chef d> police 
les a libérés sur promesse de mieux 
se conduire à l’avenir.

Coupe de bois—Qu.itre vingt voya
geurs sont partis, hier après-midi, 
par le chemin de fer Canada et 
Atlantique pour Bay City, Michi
gan. La coupe de bois sera consi
dérable cette "année dans l’état de 
Michigan.

—Jves pilules de noix longues du 
McGale guérissent le mal de tête, 
etc.—25c. par boite.

PEAUX INSPECTÉES,ER No. 1 le 100 lbs 
No. 2...................

7 50 à 7 50 
7 00 à 7 00

I

IS.
IENT, i 
Choiera 
les Dou- 
du Foie, 
ions, les

épis
des
dans les 
cas de ma
ladies des 
poumons.

En France 
les méde
cins en
voient ré-

( Ittawa, Ont., 10 Juillet 1880
Cher Monsieur,—S’ai beaucoup de plai

sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la loux, et toutes les aftect' 
des poumons, soit pour les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
act dans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte
ra de son usage. Tout à vous, John Hill.

Coups de couteau—Mardi dernier, 
vers neuf heures du soir, un jeune 
homme nommé Turcotte rencontra 
Joseph Bazana sur la rue St-André 
et lui offrit à se battre, ce demie- 
refusa. Turcotte qui était en état 
d’ivresse frappa alors Bazana de 
plusieurs coups de couteau à la 
figure, et prit la fuite. Le sergent 
Dupont a fait l’arrestation du cou
pable.

Dans le rapport de la cour de po 
lice, d’hier, Onézime Turcotte doit 
paraître comme celui qui a assailli 
Bazana et non pas Baz na qui a 
assailli Turcotte.

Un bon remède.—Pour les cram 
pes, les douleurs dans l’estomac, 
dans les intestins, et pour les fris
sons, servez vous du Pain Killer de 
Perry Davis. Voyez l’annonce dans 
une autre colonne.

te. 1 etB. E. McGALE, Chimiste, 
Montré;'I

ions 
enfants ou lesRIEUR, 

es Enge- 
ières, les 
: Neural- 
Membres

1883 la mt con, 
mies.
Ce sirop,- 
repari 
sec soin

SPRUCINE ment leurs 
patient s 
pris de 
phtisie

meilleures protia 
rations offertes jusque ci 
au public, pour le soulage^ 
ment immédiat et la gué- 

.>!£ rison de la Toux, du Rhume, 
de la Bronchite, de l'En- 

%. rouement, de la Croupe et 
de toutes les maladies ae la 

vfi* Gorge et des Poumons.
A vendre partout à 25c et 

50c la bouteille.
B. E. MoGALE, Chimiste.

Montréal.

Une desy

contient•maciens
ille.
ions/^B''

e t nantit i 
ela meit-prescrivent 

une infu
sion faite 
des bour
geons d'é- 
pinetle

Son efficacité remarquable dans le 
soulagement de certaines formes de 
bronchite, et son effet pour ains idire 
gdscifique dans la guérison des rhu
mes obstinés sont maintenant connus 
du public en général.

par tous les pharmaciens respee- 
Prix 25 cts. et 50 et s. la bouteils.

Les mots “ Sirop de gomme d'épmette 
rouge de Gray ” constituent notre marque 
enregistrée de dommerce, nos enveloppes 
et étiquettes sont aussi enregistrées.

gom-lent com

I 1883

■I tête de la fonf dération. A WHOLESOME CURATIVE.
NEEDED IN

Ceux qui désirent louer des effets pour ce 
jour là a T entrepôt de meubles VARIETY 
HALL, voudront bien donner leurs com
mandes le plus tôt possible. Je puis four
nir des couteaux, des fourchettes et des 
cuillères, de la vaisselle, des verres, des 
poêles, des chaises, des tables, et aussi 
tables j. antes et chaises de camp pour les 
piques-iv ju 'S. La VARIETY HALL sera 
ouverte] isou àdeux heures de l’après-midi 
lundi, le p-;; de la fête de la confédération

532 f 534, RUE SUSSEX,
J. BOYDEN.

Every Family.
Vendu

tables.AN ELEGANT AND RE
FRESHING FRUIT LOZ- 

ENGE for Constipation, 
•bCXkJJt*^ x Biliousness, Headache, 

T/» \ Indisposition, «fcc.
\ y i-v /’SUPERIOR TO PILLS

and all other system- 
• regulating medicines.

__ _____ THE DOSE IS SMALL,
m'fHII1 THE ACTION PROMPT, 

W mm THE TASTE DELICIOUS.
'U’JSir Ladies and children

like It
Vprlce, 30 cents Large boxes, 60 cents. 

SOLD BY ALL DRUGGISTS. •*—"

J
SEX-

KERRY WATSON Sr CO.
Pharmaciens en gros,

Seuls propriétaires et fabricants,
Montréal.

sollicitée. - K

E. Ottawa, "> décembre <88?. la nov. 1882_ 6m

SIROP

OB

GOMME

D’PINETTE

ROUGE

DB

GRAY.

JOS- SENEGAL.
Entrepreneur de Pompes Funèbres

partitif» et 261~&t
KüpE DALHOFSIE, 

OTTAWA,
A Vétablissement le plus grand et le 

plus comptet de la province 
a'Ontario.

Le seul établissement de ce genre 
dans la ville où vous pouvez vous 
procurer tous ce qui est nécessaire 
pour le décord des chambres funèbres.

Les personnes donnant leur com
mande au moins DEUX HEURES 
avant le départ du train ou du ba
teau peuvent avoir confiance qu’elles 
seront servies à point.

Un barbier de première classe est 
engagé pour l’usage des demandes.

On peut s’adresser chez M. 
Senécal la nuit comme le jour.

Ï’S’ s>



LA

est une

POUDRE DE RI2
Spéciale, préparée au Bismuth; < 
par conséquent, son action est < 
salutaire à la peau.

Elle est adhérente et abso- ii 
I umenl invisible; aussi commu- > 
nique-belle a la peau une beauté X 
et un aspect velouté naturels. - 

Sê ta Botta ancla Houppe : S fr. }â
Ohn CH. FAY 

run. «, me de 11 Pair. », FUB .
tstfen cm** roc* lu

Pharaaeim, tromhtai, Pariamn. ;<

Sirop
dSMAiABÊCS

Ferrugineux
Ce Sirop remplace le Vin et 

les Elixirs dans le cas où leur usage 
présente quelques difficultés, soit à 
cause du jeune âge, soit par suite 
de l’état d’irritation du malade.

cotants
VANÉMIE, la CBLOROSE, 

PAUVRETÉ du RANG, 
EVITES de COVCHES, 

MAUVAISES DIGESTIONS.
Dépositaires à Québec : D* Ed. MORIN * O, 

Pharmaciens-Chimiste*, 111, nu Mit-Jean.

Quitte Ottawa.... 

Ait. à Montréal...

Quitte Montréal.. 

Arrive à Ottawa.
J T -àr7^ -■

. estais*

CHEMIN DE FER

I anada Atlantique
A partir du Samedi, 7 Juillet 

1883.

iiILLETS 1 RETOUR
OTTAWA et MONTREAL,

vente sur cette ligne pour le 
D'UN SEUL VOYAGE, 

pour partir le SAMEDI, pour revenir 
di suivant.

D. C. LINSLEY,

seront en 
PRIX

Gérant.
E. C. WINNIE,

Agent gén. des passagers.

Poudres de Condition d'Alexande
14 ;>ULEN POUR les ROGNON*

KT AÜTRBS

MfiMCim CELEBRES*
POUR LES

C23a.«v«,m3L2sc
agent a Ottawa :—C. STRATTON# 

i. ms des rues Dalhousie et Saint-Patrick 
, VIS.—Les médecines ci-dessus, célè

bres dans tout le Canada pour leui 
cl ici té, ne se trouvent que chez M. (; 
SI tiATTON. Je mets donc le public et 
gfc. de contre les lonirelaçons.

T- ALEXANDER
,G Nov. 1882 la

A. PHILIPPE E. PAiNET, L. B.
Solliciteur, Procureur, Notaire, etc

BUREAU :

Coin des Rues RIDEAU ET SUSSEX,
OTTAWA.

Entrée : sur la rue Sussex. 
1er juin 1883. la

Médaille d’OR, Paris

s-

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
DIVISION DE L’EST. 

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT. 

OTTAWA A MONTREAL
EN

BEUX HEURES
et cinquante-cinq minutes.

ARRANGEMENT D’ÉTÉ—A Partir de 
Lundi, 9 Juillet 1883.

b h
H
H

B. g
« > H °3

REMEDE DU DR SEÏ
DE PARIS

Ce célèbre remède guérit la dyspepsie, 
les dérangements d’estomac, les indiges- 

I lions, les vents, la bile, l’engorgement du 
[ foie, la constipation et les coliques.

Il régularise l’action de l’estomac et de 
tous les organes digestifs.

Pris immédiatement après le repas, à 
la dose d’une cuillerée à dessert, c’est le 
meilleur stimulant stomachique connu.

Pris à la dose d’un verre à vin le 
^ matin à jeun, c’est un purgatif 
F agréable, dont l’effet se fait sentir sans 
h malaise et sans douleur, et qui n’em pêche 

pas de vaquer aux occupations ordinaires. 
1 En vente chez tous les droguistes.

Dépôts en gros à Montréal :
MM. HYMAN, SONS & Co.
MM. KERRY, WATSON à Co.
MM. L. SUGDEN, EVANS à Co

20 nov. 1882—la.

J. B. Al il A JL,
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER 

et VITRIER
Marchand de

PEINTURE
ET DE VITRES,

526 RUE SUSSEX
(Vis-à-vis le magasin de G. O 

Egan et Cie),
OTTAWA

M. Arial se charge de toute 
commande dans sa ligne d’af
faires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bou 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

Les propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes 

17 mars 1883 la

Philbert et Archambault,
PEINTRE fi, 'J A PISS1ER8 

ET DÉCORA EUES,

No. 117, Rue St-André,
OTTAWA.

Ouvrages de toute sorte faits à ordre dans 
le plus court délai avec élégance et promp
titude. Tout ouvrage garanti.

Une visite est aolliicitéc 
16 Juin 1883.

—Faites l’essai de la VALE
RIA. C’est la meilleure pom
made contre la chute des 
cheveux et la Calvitie. En 
vente chez C. O. RACIER, 
Pharmacien# rre Susmv*.

^SIROEb
URAT r

oud;gibêrF
4* rAuiimh de M Moot** et MMecte 

éê rUAptlil Ulst-loulê.
«Rit •OTumexr rr UDWAimn 

IM RHUMATISMES,
IB MALADIES de la PEAU les oins HfftériM, 

US DARTRES, SCROFULES. 
ULCERES, VICES du SAMO,

Accident» provenant des 
Maladie» contagieuses récentes ou 
ancienne», et qui ont été rebelles A 
tout autre traitement.

Me défier de» Contrefaçons et exiger sur 
Pmwtoppe le timbre (imprimé en bleu) du 
Gouvernement français, et les signatures A Pencre rouge d-dessous :

M Ottt

et tous les

Puis, Ph* B0UTI8IT, DESLA DBIEBS Sr, J1, roi 4* Qéry 
léfMlUlr* à Quibeo : D* Ed. MORIN A CP*. 

ilsiâiiMliUla, 114, m bliHeu.

SUR CETTE ROUTE SE DEROULE
LE

GRAND PANORAMA DU CANADA,
Elle est équipée avec les meilleurs wagons 

passagers du monde, et les plus 
riches chars palais dans 

l'Amérique.
En connection à Montréal avec les trains 

de chemins de fer et les vapeurs pour 
Québec, le Sa. uenay, Halifax. Saint- 
Jean. les Montagnes Blanch'-, Boston, 
et tout le3 points dans la Nouvelle- 
Angleterre.

Les trains pour L’OUEST Quitteront Ottawa
7.01 a.m.—Train mixte pour Malta va et 

les points locaux de l’ouest. 
12.00p.m.—Train express à grande vitesse 

direct, pour Perth, Brockville, 
Toronto, D-troit, Chicago et 

les points de l’ouest et 
aussi pour Pembroke et lous 
les points du haut de la rivière 
Ottawa.

4.20 p.m.—Trains express de l’après-midi, 
pour Almonte, Renfrew, Pem
broke et tout-s les stations in
termédiaires, faisant connection 
à la jonction de Carleton avec 
le trains mixte pour Brockville 
et les stations intermédiaires.

11.00 p.m.—Tran express du soir, tous 
les jours, y compris le dimanche, 
avec char dortoir, pour Perth, 
Brockville, Toronto, Détroit, 
Chicago et tout les points de 
l’ouest.

Les trains circulent d’après l’heure de 
Montréal.

Pour les billi ts, le prix du passade, les 
siège dans le char-salon, la table des 
heures et autres informations 
les passagers, s’adresser au bureau des 
billets.

tous

concernant

EST 36 RUE ELGIN. 16e
GEO. W. HIBBARD, 

Assistant-Agent-Génêral des Passagers. 
ARCHER BAKER, 

Surintendant-général 
W C. VANHORNB,

Administrateur-général

NOUVELLE ENTREPRISE
LA MANUFACTURE DE

CADRES D’IMAGES
OUVERTE AU

No. 70, Rue Rideau.
Offre des avantages spéciaux à ceux 
qui veule t faire encadrer des gravures ou 
dorer des cadres.

Les ouvriers attachés à l’établisse
ment sont de première force. On garantit 
l’ouvrage. Nous avons tout un assorti
ment de Photographies à 5 cents et 10 
cents. Pour le prix et la qualité nous 
délions toute concurrence.

N.B —Nous vendons de magnifiques 
Chromos payables par versements hebdo
madaires, nouveau système qui permet à 
tout le monde de garnir un salon ou une 
chambre à coucher, sans presque s’en 
apercevoir.

THOS. DAVE7,
Ottawa, 16 août 1882. lan.

Aux Inventeurs 
J. Coursolle & Cie.,
Solliciteurs de Brevets d’invention, 

Dessins de Fabrique, Marques 
de Commerce et de Bois 

Agences et Correspondants aux Etats- 
Unis. en . ngicterre etea France.

J COURSOLLE & Cie,,
Chambre Victoria 

Vis-à-vis e bureau des Brevets,
OTTAWA, Ont.

B. P —Boite 68. 
24 Fév 1883

DUCOUXff HUILE eu
D0CTR

HUILE DE FOIE DE MORUE*
Indo-Ferrée an Qninqoina et aoi Écorces d’Oranges Amères

Ce précieux médicament, fruit des longs travaux et des persé
vérantes études du Docteur ducouje, réunit sous une seule 
forme l’Huile de Pole de Morue, le Fer, le Quinquina et le 
Sirop d’Écoroe» d’Oranges Amère».

Les éléments qui entrent dans la composition de ce produit 
expliquent suffisamment son immense succès et l’augmentation 
constante de sa consommation prouve on ne peut mieux qu’il 
est pourvu de toutes les qualités nécessaires pour guérir Y Ané
mie, la Chlorose, les Maladies de Poitrine, les Bronchites, Rhumes 
Catarrhes, la Phthisie et toutes les Affection* Scrofuleuses 
le» Médecin» le» plus éminent» recommandent tout 

particulièrement ce médicament, d’uno odeur agréable, 
•an» mauvais goût et dont l’usage est facile, économique.

U i
mrnm

or FOIE ui 
jOM-ranfatij 
AUOUIWVt

irfacKiiotiJé;

Dépôt général à Paris ; Dr DDCODX, 209, rae St-Denisil, A Québec i D* Ed. IttOItlX Je C\ 
Pharmaoiens-Chimistes, 32.4», rue St-Jeaux

LORNE MILLINERY HOUSE,

S
(En face de l’hôtel Russell,)

Est le premier assortiment de modes d’Ottawa en fait de

CHAPEAUX ET COIFFURES
dans les derniers goûts ot de haute nouveauté.

PRIS MODÉRÉS.
Nous avons une grande variété de forme de chapeaux que nous pouvons garnir à 

demande et dans un court délai. Nous employons les meilleures modistes dans la 
ville d’Ottawa.

CHISHOül & Co.
Proprietaire. J

MAGASIN D’HABITS Chemin de fer du Nord
A PARTIR DE

EUNÏ>I, 27 Septembre 1883,
Les trains circuleront comme suit :

NOT I, î ASSORTIMENT DE

CHAPEAU CETE DE TOUTE SORTES
est des p us considérables et comprend 

toutes les nouveau!es.

Notre ass omment est même trop considé
rable. nous voulons le diminuer en

Mixte. Express

Départ de 
Montréal pour
Québec..........

Arrivée A Qué-

Départ de 
Québec pour
Montréal.......

Arrivée à
Montréal.......

Départ de 
Montréal pour 
St. Felix de
Valois...........

Arrivée à St. 
Felix de Va-

r-.mm A BON MARCHE. lO.OOp.m 

6.30 a.m
NOTRE ASSORTIMENT DE

CH E m I8ES 10.00p.ro 

6.30 a.mde toute description, est le plus considé
rable qui soit en celte ville.

Nos Prix sont des plus Populaires.
5.15 p.m

VARIETE PRESQU’INFINIE DE
lois,COLS, 8.20 p.m

Départ de St. 
• élix deValois 
pour Montréal. 
Arrivée à 
Montréal........

CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,
BAS,

CHAUSSETTES, 
LiNGE DE CORPS, etc.

5.00 a.m

8.50 a.m

S@L Sur tous les Trains pour Passagers 
il y a des magnifiques Chars-Palais et des 
Chars-Dortoirs élégants sur les Trains de 
Nuit.

Les trains du Dimanche partent de Mont
réal et Québec à 4 p. m.

Les Trains circulent d’après l’heure de 
Montréal.

En connection avec le chemin de fer du 
Grand Tronc et le chemin de fer Canada 
Atlantic.

BUREAU GENER * L : Québec.
BUREAU DES BILLETS: Nos. 143 

Rue Saint-Jacques, et à i’hôH Windsor, 
Mon'real.

QUEBEC ; Vis-à-vis l’hôtel Saint-Louis.
A. DAVIS,

Surintendant.

277, RIE WELLINGTON,

C. Gagné et Cie
5 mars, 1882 la

9

r

CHEMIN OE FER IITERCOLOIIAL
1er Déc ' 882 la82—ARRANGEMENTS D'HIVER—Ki
IMPOjttT AM T IA partir cie LUNDI, le 4 DECEMBRE, 

les trains voyageront tous les jours (di
manches exceptés) comme suit :
Départ de la Pointe Lévis
Arriveé à la Rivière du Loup..... 12.55 p. m,

Trois Êtlstoles
RimousÜi.......
Camphellton-
Dalhousie.......
Bathurst.......
Newcastle.....
Moncton.......
Saint Jean......
Halifax...........

Le train se raccorde à “ la Courbe 
des Chaudière ” avec lé train du Gra id- 
Tronc quittant Montréal à 10 p. m.

Les trains d’Halifax et Saint-Jean se 
rendent à destination le dimanche.

Les trains quittant Halifax à 2.45 p. m.
Saint-Jean à 7.25 p. m., arrivant à 

Montréal à 6 05 a. m. en se ^accordant à 
a courbe des Chaudières avec le Grand 
froTC à 9.23 p. m., restent à Campbellton 
le dimanche,

Le char Pullman qui part de Montréal 
les lundi, mercredi et vendredi se rend 
directement à Halifax, et celui qui part le 
mardi, le jeudi et le samedi se rend à 
Saint-Jean.

Pour billets et tout arrangement con
cernant le lret et les passagers, s’adresser à 

R. C. W. MacCUAIG, 
Agent.

flAttention ! Attention
A LA

8.10 a. m.

do ......... 2.05 p. m.
......... 3.49 p. m.
........ 8.35 p. m.
.......... 9 15 p. m.
.......... 11.17 p. m.
......... 12.52 p. m.
.......  4.00 a. m.

.......... 7.30 a. m.

....... -12.45 a. m.

/
do SAISON è Hjmu»

DE

E. VEZIM
do

■
b

do
do
do
do
do
do (Ancienne maison BRUCE et VEZINA)

536, K JE SUSSEX
J’invite mes amis et le public en généra* 
à venir visiter mon nouvel assortiment de 
bijouteries, tels aue montres 
argent, chaînes, boucles d’oreilles, épin* 
glettes, bagues, joncs, colliers, etc., à des 
prix qui détient toute compétition.

en or et en

DE PLUS

Je suis en mesure de luu^'s-cturer et rôpa> 
rer toutes les commandes qu on voudra bieî 
me confier. N’oubliez pas la place. *

E. VEZINA,
No. 536. HUE SUSSEX, 

Porte Voisine de M. J. Boyden 
(VARIETY HALL,)

Il avril 1883.Ü. PUTTINGER,
Surintendant générai, 

Ottawa, 19 Déc 1882
m

la ■MACHINES A COUDRE
J. A. P0JI1IN VILLE,

BOUCHER,

Etal No. 14, Marché By,Ottawa

Le plus grand assortiment de Machines 
à Coudre des

MEILLEURES FABIIIQVE»

et aux conditions les plus faciles, compre
nant (pour nuage domestique)
Royal, Wilson, Stewart, Weed, Wan- 

zer, New Stewart, White, 
Wheeler et Wilson.

A toujours à son Etal un assortiment 
complot de ■

Viandes de premier Choix, (Machines à Coudre pour fabrique) 
Wanzcr ü et F.

Singei de Wilson No. 2.
Machines de Pearson pour coudre avec 

le lil ciré et avec le brai dur.

Machines de Jones à rapiécer pour es 
lubricants de chaussures.

Telles que BŒUF,
MOUTON,

VEAU,
AGNEAU,

LARDSAL4
LARD FRAIS, SAUCISSES, etc., etc.,
A des prix qui délient toute compé 

tition. B. W. MARTIN
S^üne visite est sollicitée. 
Ottawa, 28 mars 1883

ttti* Rue Rideau.
lan 10 Sept 1882 la

.. " V

"

• xLE CANADA. 27 Septembre 1883
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